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INrROIlJCTION 

Les conceptions de l' entraînerœnt sportif ont subi ces derrJ.ères armée:; 

dans le mande des transformations successives dont la plus m&rq'Ja:r~e est cer­

tainerœnt }' introduction de corlcepts issus dt la bio-énergé,::~qüE d.;. ffio;..-,rerœnt 

h\...l1l9.in. D ' ....."le lTlCtnière générale ces corcepts sont difficilemE::1t a~cess:i r les aux 

"hoornes de Terrairlll 
• Ceci tient, nous sanble-t-:il, au curSU:.::: de :c~a~~();; de 

ces pratic:: er~, lequel cw~u!: n' ir~iste pas ou-:re mestl.!'e StJ~ lE::: 

cipes qui régissent les transports d'énergie. 

L'entrc:.:r,srnent est un concept polymorphe car sa défirètic:"'. S'q"plicY'le à 

une rru.l ti tu::ie de si tuations très variées. Nous le concevo:-!E .:'0.-;r,;:: u:-_ e:-::sE;:;,'Jlt 

de procédés et d'exercices sélectionnés quarltitativement e~ q.~~litativenent 

prograrmnés à plus ou froins long tenœ t=DUI' améliorer l'état p!l:.,rsique originel 

du sujet, ce qui s~ppose bien sûr l'amélioration des gra;~es fonctic:"'~ et des 

grands systèmes organiques sounis à l'entraînanent. Vu sous l'a.;.gle de la bio­

énergétique, l'entraînement vise essentiellement l'améliora~:io;:: de l'efficacité 

des systèmes de production d'énergie en vue d'u"le meilleure ac~~lisa~ion des 

différentes potentialités favorables à la performance motrice, ~is ce~le-ci 

rai t appel à des qœ.lités physiques diverses e1: parfois corr'.:~:::_ctcires. 

Pour les besoins de cette étude nous avons articulé ces q'Jali tés phystques 

autour de trois canposantes. 

1 - Une composante mécanique: elle concerne l'appareil locomoteur dans ses di­

mensions analytiques: elle est évaluée par : l'anthrop8métrie, la force 

et la souplesse. 

2 - Une composante neuromotrice : qui a comme support. 

- La perception inteme et externe des signaux 

http:h\...l1l9.in
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l'interpretatio;, de ces signaux 

- une bo~ organisation spatiale et temporelle, facteurs indispensables 

pour une cmà..d te rrotrice adaptée. Cette canposante définit les qualités 

d'agi:it~, d'adresse et de dextérité. 

3 - Une composante É-:"lergétique à ce niveau trois fi Hères m§t;a.xliques sent 

considérés.::: : 

une :~li &.:'Y3.S::,obie alactique qui définit l cs q-Bl.i té.::: de vi teEse 

- une filière a~robie lactique définissant la qualité de résistance 

- une filière aérobie où sont mis en jeu proce3S1...lS oxydatifs qui dé­

finissent les q...laHtés d'endurance. 

Ces trois filières s'interpénétrent l'une dar~ l'a~tre. et sant choisies 

préférentiellement en fonction de l'intensité et de la durée de l'exercice. 

Plusie.lrs méth:xies d'évalua.tion permettent d'appre:::ier l'efficacité'de 

ce niveau métabolique cnez les CŒll'eurs de "1/2 fond et de fCl'ld" . 

•Au Sénégal en général toutes mesures de la V02 max se font pa~ la 

méthode indirecte d' Astrand qui utilise carme ergométre \..lIe ticyclette. 

Nous penso;~ que la méthode d'évaluation de la V02 max sur piste 

(méthode de Leger-Boucher) serait mieux corrélée avec cŒL~es de 1/2 fond 

et de fond". 

L'objet de notre travail est de vérifier cette hypothèse en S8UID€ttant 

un groupe de coureurs de 111/2 fond et de fond" aux deux méthodes d'évaluation. 

Les résul tatE de ces méthodes seront analysés pour voir s' i Is sont corrélÉS aux 

perfol'ln9I1ces réalisées par les mêmes athlètes lors d'un test de 3XO ffi. 
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ChapitrE l - Revue de Littérature 

DEfINITION ET SIGNIFICATICN DE LA cx:;NSJ~mTlll"J MAXIKJM Dro;> 

lE cor.samatirn d'02' phénCl!'l'ène cellulaire, se réalise à l'intérieur 

des mitQChe~r:es. Toutefois les réserves locales d'02 sont particulièremert 

fai blE:s. lE po_~:-su::' te du métabolisne aérobie irrç:;lique nécessairement 1..1,'1 ap-

c::::-:.t:iL> à '<'iY'tir du mi lieu extérieur. Ces m::xjifications de la consorrrra­

tien cE:::'lula~Y'e ct· se répercutent sur les di1Térents systèmes qui assurent 

son tran.sfert dEPuis l'air atmosphérique jusqu'à la cellule. La prise d'02 

au niveau de la tüJche par la venti lation ~'ida1tifie souvent avec la consorrma­

tion Ü2. Ces deux -rc'.leurs ne sont cependa.'1t équivalentes que si les régLïlEs 

métaboliques et ventilatoires sont stables. 

La cor.scmratim d'02 globale ('V02) varie suivant l'activité du sujet 

'211e augmer:::e fortelTEnt avec l'exercice musculaire. Lorsqu'un travail est 

modéré, la consommation d'02 reflète exactement la puissance mécanique déve­

loppée et lu: est directement proportionnelle. Toutefois, l'accroissement de 

la consommatior. d'02 est moindre lorsque les exercices deviennent intenses. 

Elle cesse alors d'être proportionnelle à la puissance développée; la consom 

mation d'02 plafonne à une valeur maximumconstante au dessus de laquelle on 

n'observe plus aucune augmentation quel que soit l'accroissement du travail 

mécanique. 

Tous les auteurs admettent dès lors que : la consoornation maximum 

d'02 peut être définie comme étant le débit le plus élevé d'02 qu'un sujet 

peut prélever et utiliser lors d'un exercice musculaire généralisé et intense 

conduisant à l'épuisement en deux à six minutes. 
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l..é:: consorrrration rre.ximn; d '02 représente le critère le plus utilisé 

JX>..Z' estimer l 'apti tLde physique. Sa valeur déperd notarrrnent de l'âge et du 

sexe air6i que du degré d'entraînement physique. Cette valeur peut être éva­

lu~ er. valeur absolue rœis le plus souvent elle est rapportée au Kg de poids 

cC::'pO:!"el ou valeur sélective. Chez l'horrme nonnal bla..:lc de 20 à 3) &'1.S la 

cC:"i:c::r:r.&tion d '02 atteint environ 50 ml-kg-l-m.YJ-1. 

U..str::-.....rd, 195é ; Bottin et Coll, 1968 ; Hettinger et (~:_ll, :961 ; Flandrois 

e: 20l1, 1962 ; lViellerovvicz, 1962 ; Hollrran, 1963 ; Wyr:dharri et Coll, 196é 

S-,erpar'Ci, 1966-1969 ; Curmïing, 1%7 Bjorn et Gjessir~, 1968). Chez les 

mélano-africains, U!le valeur entre 40 et 47 Ml d'02,Î<g a été rapportée psr 

différents auteurs : 'Wynà.'1a.nî et Coll (1963) ont mesuré U,!i "JO'::. rrax de 

4L,7 Ml-Kg -1-rnn -1. 

-1ravies et Coll (1972) si tuent leur valeur fOClyenne à 45 ml-Kg-] mn • 

-1 -1 ,
Des \tëüeurs plus faibles, prochE"os de 40 ml-kg -mn sont rapportees par 

Dedoy~~ et Ghesquiere (1980), chez des étudiants Zaïrois, et des valeurs 

1 1légèrement plus élevées de 49 ml-kg- -mn- chez des ouvriers agricoles noirs 

Américains qui font chaque jour un' trav-clÎl rrusculaire (Robinsc:n, 1953). 

Ces variations de puissance aérobie entre les populations noires sont 

rElativement faibles et résultent de différences de fOClde de vie des sujets 

exarrlinés. Les Africains ont le plus faible V02 max des différents groupes 

!'a8iaux qu'ils ont étudiés. Ces auteurs ont ceperdant enployé une rtlI§thode 

indirecte utilisant l'escalier comme ergométre-et la seule fréquence car­

diaque comme mesure objective. Toutes ces valeurs ont été cc:nfirmées par 

FJ.1.L et PIRNAY (1989) chez des étudiants mélano-africains hanogènes quant au 

-1 -1degré de sédentarité, leU:!" valeur moyenne est de 47 ml-kg -mn • 

http:Wyn�.'1a.n�


6 


(Cumùng et Dsnzinger, 1963 ; KerLing el: Coll. 1961 ; Andersen, 1964 ; 


Hollmarl et Coll, 1965 ; KmJttge:-., 1%7). Au del& de cet âge, elle se ré:iuit 


progressiverrent POL!!' atteirr~e & 0.: Ci,.'"!!': enviro:. 70 % de la valeur mesurée a 


25 ars (Robinsa-, , 1932> ; AE::t!'a:è, :2.96(; ; l-blJ.rra;., 1963). En dessous de 12 a'1E' 


il n'y a pas de différence e:;t:',; 1,:::::: r:::'les et les garçons. Iill. delà de cet 


âge, la consœr.atia-. maxirn8.1E r' J2 s.:te:r.t ChEZ cE::rtair!S athlètes de "fon::: 

1 1 

et de 1/2 fond" des vale\..L.""S except':C':",l,.1/E;lles dé;:::assa.r1t 00 ml-kg-.l.-ffi.'1-.... 

(Buskirk et Taylor, 1957 ; Cere~:ell: et Coll, 1%0 ; Astrand, 1964 ; 

Herrransen et Andersen, 1965 ; &~.;lcr., 1968-196?~. Les variations individuel­

les résultent en grande par::e de é:lergétiques différents (Klissw­

ras, 1971) mais la consommation rr~male d'02 peut être modifié par l'en­

traînement. L'accroissement êtteint en général 15 à 20 % (Williams et Coll, 

1967 ; Shepard, 1968 ; Roska-:-. et Coll, 1970) mais le bé'néfice de l'entraîne­

m::nt déperd de l' état ini tia -~ d.J Et de sor, degré d'activité physique. 

la consœma.tim maximale d '02 V"'c::..."'iE peu chez les athlètes de "fond et de 

1/2 fond" qui s'admœnt dep;.lis plLEieU!"'s an'1ée::: à unE activité physique 

bien intense (Andersen, 1967 ; Ekblan E":: Coll, 1968 ; Pirnay et Coll, 1971). 

Par contrE une très gra~e a7élioratio~ peut obtenue lorsque l'entrai­

nement fait sui te à un ali te::lerrc: prolongé (Saltin et Coll, 1968). 

En dehors de l'appréciation actuelle de l'aptitude phYSique, la con­

sommation max d'02 permet d'étudier l'influence de certaines circonstances 

particulières sur l'adaptation à l'exercice musculaire. Stenberg et CclI, 

1967 ; FaulKner et Coll, 1967 ; Reeves et Coll, 1967, Vogel et Coll, 1967 

Saltin et Coll, 1967 ; Dill et AdaIT1S, 1971 ontainsi préCisé l'influe:îcede 

l'alti tude ou de l 'hypoxie. Wi lliams et Coll 1962 Saltin 1964 ; Craig et 

Froehlich 1968, Pirnay et Coll 196&-70 ont étudié l'influence des hautes 

http:maxirn8.1E
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températures. La ccr..sorrrretion rrax d'02 est en-:ore utnisée pour rechercher 

l'effet de certains médicaments sur les réactions physiologiques à l'exer­

ci8e mùSculaire intense. Celle-ci reste inchangée après ingestion d'amphi­

ta::i.ne (JVla.!"garia et Coll, 1964 ; Pimay et Coll, 1968). Par contre les 

bloqueurs f acl~nergique réduisent les performances cardia1ues et la can­

~~tion ~ax: d'02 (Epstein et Coll 1965 ; Pirnay et Coll 1970). 

LeE; facteurs qui limitent la cons::r.m::3.t:..on maxi à '02 resteflL LI';S 

discutés s310r; Rowel et Coll 1964. Le sang artériel ni est pas telleneLt 

saturé lors des efforts rraxirra, tÉmoign3 ..11t d'un fonctiOI1!""""l€I'œnt inadéqtX:it 

dE: l'appareil '/entilatoire. Pour Shepa."'Ci 1958, la diffusion alvéo-capil.· 

laire pOùT'Fa.1 t devenir insuffisante parti culi èrement à mute alti tu::h? 

Cependant, le facteur limitatif est le plus souvent attribué au fonction­

nement de l'appareil rculatoire, le transport d' 02 devenant insuffisant 

p:::>ur ac<;rc!tre davantage sa consc:mre..tion au niveau du m\..Ecle. Pour 

Mi tchell et Coll 1958, Stenberg et Coll 1967 ; ainsi que pour Sheçe....rti 

1969, la pompe ŒLndiaque paraît incapable d'accroître le débit ~Jin. 

Pour Astra~ (1952-56) les muscles périphériques ont un système circula­

toire insJffisant pour accepter la totalité du débit sanguân. 

Certains auteurs carme Doll et Coll 1968, ont émis l'hypothèse 

d'une limitation de la consommation d'02 au niveau du métabolisme cellu­

laire. Les chaînes d'oxydo-réduction fonctionneraient à leur vitesse 

rraximum et seraient incapables de métaboliser tout 1'02 que le sang ap­

porterai t en surplus même dans les efforts Tllc3.Ximum. 

Chaque étape du transfert de 1'02 dans l'organisme est ainsi évo­

q...ée carme facteur J.. imi tant de la consormation d '02. Mais les divergences 

http:ta::i.ne
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de la littérature résultent en grande partie de la diversité des condi~ 

tiens expérimentales erwissgées. Le plus souvent les conclusicns des au­

teurs restent à l'état d'hypothèse formulée à partir d'expérimentations 

psrcellaires. Le caractère fragmentaire des études concernant la consonma­

tian max d'02 résJlte des ~~es difficultés de réunir toutes les condi­

tions indispersables à pareille recherche. 
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Chapitre II - MATERrEL ET METI-IODE 
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Cllapitre II - MATERIEl.. Er MEIHODE 

l - LES SUJETS 

Douze (12) athlètes masculins dont les caractéristiques biamétriques 

so~t présentées dans le tableau (1) ont pris part à cette étude. Ces athjètes 

sor.:' tous rraTli:}res de l'Association sportive des Forces Armées (PSFA) et unt 

pr':s f.l?J't à d'.;2 ccmpéti tions de niveau national et internatioœl. L'âge rn,:yen 

es:' de 27 ans. Ils ont au moins 3 ans de pratique et ont participé à plUS1eur5 

canpéti tians dans leur discipline respectivE.• Ils ont le même régime alirœn­

taire, le mêne progrcmre d' entraînanent et bénéficient d'un ruivi médical 

pe~nt ; ce qu: fait que ces athlètes étaient en parfait état de santé 

et d 'apti tu:le physique pour subir les épreuves de l'expérimentation. 

II - MATERIEL UI'ILISE 

Pour les besoins de l'étude nous avions utilisé 

II.1 - Test d' Astrand 

- Une bicyclette ergométrique de ~ Monark : elle permet d'effectuer 

des expériences d'effort physique sub maximal en laboratoire. Elle possède 

LI"1e selle réglable en fonction de la taille du sujet pour lui permettre de. 

pédaler aisément, un pédalier et un volant d'inertie reliés par une chaîne. 

Sur le même volant est appliquÉeune sangle de tension réglable (frein OOBElN) 

et reliée à un contre poids. Des marques numériques permettent de lire la 

charge du travail. L'instabilité (possibilité de dérivation du poids pendu­

laire) exige un contrôle permanent. la puissance développée est fonction du 

produit de la force du freinage (F), exercée par la sangle de tension, par 

la distance parcourue (d). Cette dernière dépend du rayon de la roue et de 

la vitesse de pédalage. 
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- Un chraîanètre : il pennet d'apprécier le pouls et le tanps de pé­

dalage ainsi que la perforrranc~ au 3 OOJ m. 

-	 ur"! pèse-perscnne bien calibré : il sert à la pesée du sujet. 

II.2 - Test de LEGER-BOUCHER 

- Une radio-cassette pour la lecture de la l:anje msgn§tique contenant 

le test, 

plote poU!' délimiter la pistE: à chaque 5C IT" 

- ur"!e persaLDe murde d'ur"! sifflet à côté du magnétophone pour retr-dnS­

mettre les "bips" émis pour annoncer à haute '"oix le nanbre de 

pa.,liers indliqués t 

- d'autres personnes qui surveillent les athlète:; qui ne suivent plus 

le rythne pour les retirer du test et retiennen'" Je dernier palier 

où l'athlète s'est arrêté, 

-	 une piste d'athlétisme,de 400 m (voir figure 1). 

III - PROTOCOLE 

III.1 - Précautions 

Nous avions l'assistance d'un médecin pour la surveillance médicale 

des athlètes. 

III.l.a - Avant les tests les sujets étaieit tenus de respecter certaines 

corditions. 

Dans le cas du test en laboratoire avec la bicyclette ergométrique. 

il était recamandé aux su je ts : 

- de ne pa.,s prendre d'aliments 2 heures avant le test. 

- de ne pa.,s fumer dans la demi-heure précédant le test, 

-	 de ne pas effectuer d'exercices physiques importants 24 heures 

avant. 
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III. 1. b - LE: jour du tes-:: : 


- Pour le test en laooratoire : l~::: s..;jeLt: en tenue de sport. 


lE. température était stahlE: et se trouvait au voisinage de la neutI'alité 

La sallE: était correcter:E:i: ve;.ti et silencieuse. 

:;:1 éta: t également recorrrrandé a;;,: sJjets de ne p:>.S parler et de se concentrer 

SJr la bicycle~te pour contrê~er ~a ~arg€ qJ'il faut réajuster au besoin et 

Tous les sujets se preser'!t;::::1t 3:) minutes avant le déb..lt des travaux. 

15 ITÙrutes av-ant le déll'lélrrage du;::eE~t le sujet reste crocher sur un lit. 

- Pour les teso:s sur le terFc::...:.n : "i.3. cO·..lrSe sur piste avec paJ.iers de 2 minu­

tes de LEGER-BCUCHER et le 3 OCQ rL, il était sirrplement derrardé aux su.jets ',de 

se;ptésenter 30 minutes avant le test et un repos total de 15 minutes avant le 

début du test pour la prise de la fréquence cardiaque au repos. 

IV - DEROULEME::::T DES TESI'S 

Trois séries de tests on: été &~umis aux sujets dont un (1) en labora­

toire avec la bicyclette ergorrktriqùe et deux (2) sur le terrain, un test 

d'éprE'ÙVe progressive de ccurse SUT piste avec paliers de 2 minutes de LEGER­

BCUa-rR et un test de 3 000 m. 

Ces tests se sont tous déro~és le matin de 8 heures à la heures et 

dans des conditions pratiqueme~t identiques avoisinant la température de 23°C, 

à l'aiscn d'une épreuve toutes les 48 œures. 

Les mesures carmencent r:ar l' enregi strement des val eu:i:'s de repos de la 

fréquence cardiaque. Ainsi au tout de 15 minutes de repos, couché, la fréquen­

ce cardiaque était prélevée. 
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Dl.1 - Le tes t en latorato:rE 

0:1 siest sef"vi de la bicyclette ergcxne.trique dont les caFCl.Cœris­


tiques ont été définies da.r1s 1.& première r;ertie du d1apître II. 


La rresure iroirecte de la consc.mnation rraY.im..lT, d '02 (V02 max) sur 

bic:.yclp~te ergcmétrique consiste à faire pédaler un sujet à une puisSéi.."1ce 

sutrœ.Y.irr'file déterminée en fCT1::::ti or, de son poids ceci perdant 6 minut ';;s • 

Sc principe repose 5_:r le Î8it qu'il existe une relation li,éaire 

entre le: fréquence cardiaqUE, la puissance de l'exercice et la conscrm:a.tioo 

rraximun d'02 (V02 rraxi) permnt la phase d'équilibre. 'C'est à dire qùe les 

valeurs dt'. la consormation rœ.x:irrun d '02 et de la fréqùence sont attei:-:tf."s 

pour un niveau voisin de ipuissa:1C€ aérobie maxirrale. 

Durant tout le test nous vérifioos aussi tQen la dharge que la 

vitesse de pédalage. La prise de fréquence cardiaque se faisai t au niveau 

de l'artère carotide, juste en dessous de l'a.Tl?;le de la mâchoire aux 20 ou 1~; 

dernières secondes de chaque minute. 

Pour les sujets, le test commençait aussitôt après la prise de la 

fréquence cardiaque de repos. Après avoir bien réglé la selle, le sujet 

cœmençait toujours r;er un librt pédalage ensui te il pédalait de manière à 

retrouver la puissance de travail qui était de 150 watts. 

Cette puissance cor~sçDndait à une charge de 3 kg à raisoo de 

50 tours par minute. Un tour complet de roue équivaut à une distance de 

3 m. Puisque chaque coup développe 2 tours de roue, nous pouvons donc cal­

culer la puissance du travail 

W F :x. L '" 3 kg x 50 (2x3) 

P W/t 

Nous veillions au COffS du test à ce que le sujet dépasse au moins 

130 bats/minute, sinon nous ajustions la charge. 
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ft~rès le test la valeJr de la c0~ommatior, maximuFl d t 02 a été obtenue 

à partir du rvrogranne d'ASTRAND que lYH.lS presentons ci-après. 

IV.1.1 - Utilisatioo du narograrrrne ct' AS'IWlC' 

- Projeter horiz0:,talemen: sur l'échelle 2 déS V02 lE: pJint correspondant à 


la puissance affid1ée P de l'échelle î. 


- Joirdre ce p8ir.: & celui represe1ta:if de 1& fr2quence ca.rdiaque obtenue à 


la 6€:, !1"L'1 sur l' ]le !:j (C.r.) 


- L'intersection de cette droite et de l'écœlle 4 (V02 rrax) donne la con­


sanrration rraxilIl.lIl d '02 prédite exprirrée en litre mn-:--1 • 




l~ 

1 UA TIn'\' OF L ',4FTlTUDE Flin/QUE 

V, ji;le:) 

St€Ç te ~' F •.! sun:t-t" 

" 3.'1 . " ",,-a!l~, 

(l'T' en­

~ <:!' r 

k( ~( (,.~i-~, 
pO,C!!. !_-;~

l!'r.. ç 

,,(
c" 
l 

IH]' llE;? 1';-2 

,,1,,=1 J l ,c. 

100-1·,(" );<.1 

15Gtl!~ 

l~f fl~;­

l!'+ 1:; .,. 
13St'':'; 

,1 15(. 

l3't 
T 1u 

130ll« 
l ":,,\,.' 


i ,"#&- -~.:; CdlJi-n i"'::-mt'l de- cakulcr Li cons.ommation maxi~

12 C"T--­ mak ë·("!,~,Cf'':"'.à par~:; de~ frcqut'nc~ cardIaques ct des 

2,' ron~mtn.iJ:lion~ d'(\~rtcnt nl(')ur~ 'ors d'C'~C'fcitts 

F 
l22t,:;; 

\ 80 
$ub:rr...a\lm.au\' fU2\"ail .,.ur bk)cleftc cOur~ ou marche. 

2 ~ CI s't'p-lesl L Lorsque ks èprem'('$ ne comportenr pa' la 
\ me..,rc dllec1e de la ,-on>ommaiion d'oxYI~nc. cellc...:; 

\ 

\ 
: ,f\ , !,<,Ui te". C<lHlltt p.:I' simpk lfan,lalion horilonrak 

, depUIS rkhdlt • poid< re'porcl " (pou: k srep-lestl. 
~.. ­-...L. 12~ '90 ou I"«hdk • puissan,••. (J'Our le rravail sur bicydcuc) 

\ 
\ 

j: l'<<helk • ronsomrn.ation d'o~~l!ènc ". On Irace une 
L,f 

hgnc droilC nltr~ Ic point con~r<'ndanr à l'c.\erdcc, et 

~c 1i,llUC 1ur r~,,""hclk .p eonwmmauon d'o'Xy~t-n( ,. (VOz~ 
'" lia"" CI k polnl corrc.pond<oru il 1. frè'quèn.:c cardiaq\M! 

m~ur('(': celle lilne tïoiH' r«hdlc ,~consommation 
ma"m...1c d·o'rg~nc., "' poim dïmcr~li()n corres­
pond à la ,.aI,,,r p,~ilc pour Ir suje!. Un sujet féminin 
(M ~El au";": unc frè'q"en ... · cardiaquc de 1S6lors d'un 

J.~ excrOC<' de Slcp-It'SI; La ronsommalion ma\imalc pr(:dite 
esl dc 2,4 1 .min·', Un sujet masculin arrcinl U~ fr~' 
qucnèc ca,diaquc dc 1t.6lon d'un e.:crcicc sur bicyclellc 
li 1. puissa",c dc 200 ..... us; la consommaTion ma"im.1c 

3,' l pr~lIc t'St de 3.6 1 .min-' te,nnplc$ rrprNnr~ par Ic$ 
lifnes en pointilk), 

1..-3_,5_____1250 

IOC :: ,c 

(D 'opt'i, J. ÂSIFol'/d. /960.) 

http:ma"im.1c
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Dl.2 - ffes·~' 9J if: ....., 

mesure de la ccnsam:etion rraximum d '02 peut 

aussi SE: fE:~~'2; &2 .i.e te~:c'&.i;. avec des techniques variées. Métis nous, nous 

avions ~ le ::est r:~c.;='essif rraxi!ll9.l de course sur piste avec paliers 

dE 2ITIL de ·-'::;-:::::=-::JJŒ::::? :1'''';': est une l''!'éth::x:ie de mesure indirecte, et est à 

la poKée G-? .;.' e;_::-a!;;.:::r e:: du praticien. 

L'~nté:-êt de cette épreuve est d'obtenir à la fois la V02 max et la 

v.itesse de CŒlr'Se à laquelle e::.le est atteinte, ce qui permet ensuite à 1 'rou­

Œise,Jr de ~ia:x progra:rner les vitesses de ccurse en fonction t~e!;; ruts re­

cherchés. 

Ce test es: surtout recommandé aux spécialistes de sports de longue durée, 

rotarrrrent au:\( CClllreJ!'S de "ford e; de 1/2 forrl" ainsi qu'à tout sportif dé­

SiFcU1t cor:;rutre avec !=,récisicn la vitesse de Ca..lT'se a laquelle sa consarrna­

tion maximele è'02 est atteinte. 

AL co~ dE ltépre~ve les vitesses sont réglées au moyen d'une 

mme sono:'€' Énettaf1t des sons à intervalles réguliers. A chaque son, les 

sujets doi\:ent ajuster leur vitesse en se retI"'OlNaI1t au niveau d'une des 

oornes repè~es placées :0..."3 les 50 m sur une piste de 400 m (voir fig.l). 

Les sujets do::ve;::: s'effo:-2er de suivre le rythme imposé le plUS longtanps 

possible. 

Les SJjets s'arrêtent dès qu'ils p;;nsent ne plus pouvoir courir 

plus vite ou bier: qu'il lEUr est impossible de tenniner le palier en cours. 

Le nanbre de ers réalisés est leur résultat. 

Pour l' hel..Z'e, les rés:..;l tats de cette épreuve ne sont validés que pour les 

,
adultes (lE a;s et \..lS) • 
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Les !:',,')nt ac::::e~;.c::: t2 e!:' d~recterœnt -par' la lecture du tableau 

de oorrespon:iance joint &. CE cha;:! tre. Il suffit de connaître l'âge du su­

jet et le n::xnbre de paliers réalisés pour cOf1'îCiitre la valeur de la consom­

nation l113Ximsle d '02 (V':::2 17(jJ(). 

IV.2.2 - Le test ,;) CfYJ lT, 
~------~~--~---

Ce test:: es: t }X:",JI'" ;::;6,','::: r &ve::: ; eq,JE: l des deux premiers tests il 

sera le mi alX corrélé des résll tets qu 1 i b ÙOfJIleI'orlL. 

Pour ce derr.ier. il était a..lX s'..:jets de se présenter 3J un avant et 

15 mn de respos complet couc~ aJ ave~: la prise de la fréquence cardia­

que de repos. Il leur était àe!1U'-yjé d'aller au tout de leur force. 

Il est réalisé comme le LEGER-BQUCHSR sur une piste d'athlétisme de 400 m 

et canprenai t 7 tours et dar.: de CO'.1rSe à fond. 

Les perfOrrTaT1CeS réalisées par sujets sont mentionnÉes dans le tableau 4. 
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12 - 18 ANS ET PLUS ; PALIERS 1 à 10 ] 

;. PALn,:ns DlJHEI';~,; VO;'!! MAX (..,n 1Il1.IDin-1.ktS'-1) CC)HHESPONI)ANT AUX l'Al.lEHS ATl'l::lNTS ; v J:l'ES~1:: DE:ANNONCES (1111,,) CJ-I)I~;SSOlJf.i ~iEL()N L'AUE nI.!: L'EVALIJl:: «;n UIHH.'O) : COUHSE: PAR L't.::NHI.:: ­ ------------------------------------------ ------------ (km/Il): (.ISTREMENT 12 1J III 15 16 17 18 te: L ..:------_ _--­..... -;------- ­PALIEH l/l, :'>0 ,,; 2 l , .6 2'1 . 1 23.6 2}.1 22~7 22.2 21.8
PALIER 1/2 1 II1lt) 25,5 ~l, _525.0 2 11.1 23.6 23.1 22.7PALIER 3/4 1.30 26.5 26.0 25.5 2".').0 2 11.5 2 11.0 23.6 '1
FIN PAL. 1 2 
 27. 6 27.0 26.5 26.0 25.5 25.0 24.5•:PALIER 1.1/4 2.30 28.6 28.0 27·5 27.0 26. li 25.9 25·/1:PALIEH 1.1/2 j 29.6 29.0 28.4 27.9 27.3 26.8 26.3:PALIER 1.3/4 3.30 30.6 30.0 29.4 28.8 28.2 27.7 27.2 8: FIN PAL. 2. 4 31.6 30·9 30.3 29.7 29,2 28.6 28.0 


, • LI ER 2. 11 l, LI.30 32 .l~ 31.8 31.2 30.6 
 30.0 29,4 28.8:I:'ALII':H 2.1/2 5 "i 3 . li 32.8 32. l 31 .5 30·9 30.3 29·7: PALIER 2. 31 l l 5·jO 34.4 33.7 .31. t 32. 1, 31.8 31.2 30.6 '): FIN PAL. :; b 35. LI 3 1, .7 ~)II .0 33·3 32·7 32.l 31·5 
:PALIEH 3.1/ 11 6.'>0 36. Il 35.7 ,i';;>,U )11 . ") :13.6 ]2.9 32. :):PALIEH 3.1/2 7 37. Il 36.6 -i5·9 ":)5.2 3 11. '5 33·8 33,2:PALlI.::H 3.3/11 7·jO 38.3 J'l.G ,,)6.';} 36 . .1 35. l l 3 1, .7 3/1, l 10: FlN PAL. II U 39. :; 38.6 :"7.B n .1 ·i6. :i 35.6 ")'j.O 

: PALIER l,. 1/11 e.jU 110. :.s 1',J, ~ 5B.B jtJ . t) n,.' $(, ·5 3',·8;PALIËR l~.l /2 9 li 1 • 3 110.5 ·~9· " W.g 3H.2 37. Il 36_7:P/.LIER 4.3/1, <).jO L12.3 III . '5 110. (, ~,) . () :>'J. 1 38. :> 37, (, 1 1 : FLN PAL. 5 10 113.3 " 2. il Il 1 • (, 110, H 110.0 3').2 38.5 
: PALIER 5.1 /ll 10·30 Illl • 3 43. 11 II ~ . 'i Il t . 'l LIU. ':) 110. l 39-3 
:PALIER 5.3/4 11.30 116.2 Ipj.3 l,II . Il 

:PALIER 5.1/2 II 45.2 li II • II 4'i. '5 /12. () III .8 111.0 '10.2 
ll'~. b 112·7 III . ,> l, l , 1 l ..'): l''IN PAL. 6 1~ ln .2 1~6. 3 45. l, Il il. '5 Il ') . () 112.8 112.0 

:PALIE.H 6.1/ l l lL.:;O 118.2 47.3 l16. j Il'::> • Il l~ li .5 4~. 7 l12.8:PALIEH 6.1/2 13 119.2 l'S.2 '17 ..~ /16. '.-) l15. 11 II l, . ? 1'3·7: PALIEH 6.3/ 11 l j . ~)o ')0.2- 11') . 2 11f', . ..' II( . "j l!o.J 115.4 li li .6: l:-~lN 'PAL. 7 II, 51.2 50.2 ~9.2 IIB.2 /17.3 116.3 115.5 
:PALll::l:t 7.1/ 11 II! ' .~o '..1;? .. 1 ") 1 . l ·JO. 1 Il':J . J 118.2 117.2 li6.3:PALIER 7.1/2 1:'> 53. l 52. l :; 1 • ] ?O.I Il':J . 1 Il li. 1 4'/_2:PALIER 7. 31l~ 15·30 51~ .1 53.1 ":>2.0 51. (J <50.0 119.0 118.1; Fl:N PAL. 8 16 55·1 54.0 "1.1.0 ,::>1.9 ';'JO _ <) ll9 • ') 1'9.0 

:PALIEH 8.1/ll 16·30 56.1 55.0 ~:d. ') ~~~ . lj ~') 1. U 50.8 Il';}.8'PALIER 8.1/2 17 57.1 55.';.1 5 11 .9 53.8 52.7 51.7 50 7: PALIER 8. 3/l~ 17·30 58.1 56..9 55.8 5 l l.7 53.6 52.6 51.6: Fl:N PAL. 9 18 59.0 57.9 56.7 55.6 5 11.5 53.5 52.5 
: PALl:En 9. 1/11 18.3u 60.0 58.8 57·7 56.6 55.5 511. li 53,3IPALl:EH 9.1/2 19 61.0 59.8 ~)8. 6 56.4d'Un - - /11 1') 57·5 55.3 5 l'.2'.2. (' I;.n.8 5" j!:. ')8. li r:.7·3 56.2 55.1 16, l"l.N PAL. lO 2(,) o'j • l. " •. 7 6\..~ .._, :,') . "., " .2 5. ô() ­
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Qi li 
1;! - l H I\N~ ET l'LUS PflLIEIlS 11 à 20 

PALlUI~S L>UHl.::liS ----------------------------------------------------------------------------------­V02 MAX (en ml.wLn-1.kg-1) COHnESi'ONUANT AUX l'AL,IEnS A'J.~l'llINTSANNONCES ( IUÜ1) :V,ITESSI.!: Dé:;
CI - DESSOUS Sé:1.0N L' AOI::: I)I!: L' b:VALUl!: (I;tn LUll\tote)PAR L't:::NHI.:: ­ COURSE 


OISTHEMENT ;-------------------~--------------------------------------------------; (klU;h)
12 l5 16 17 18 et ...:-------------;----------:-----------------------------------------------------------_._---------:----------:: PALII.::H 10. I/lj : 2U.jU tA.O 62,7 61.5 GO.3 59.1 57.9 56.8:PALIEH 10.1/2: 21 (,"}.O 6j.7 62.11 61.2 60.0 58.8: PALIER 10. 3/1j : 57.721.3U (,5.9 (.LI • t. 63.Li 62.1 60.9 59.7 58.6: FIN PAL.ll 22 66.') 65.6 64.3 63.1 61.8 60.6 59.5 

: PAL.Il::H Il. J. /11 : 2.!..:>O 
 Vl.9 06.6 G~., 6 11.0 62.7 61.5 60.3:PALIEH 11.1/2: 23 tA.L9 (,7.5 66.2 CLI • <) 63.6 62.L! 61.2: PALIEH 11.3111: ..: ~. jU 09.9 68, ~:j 67.2 65.8 6L! .6 63.3: l,'IN PAL. 12 2/1 62.1 1870.9 69.') 68.1 66.8 65·5 6 11.2 6:>.0 
; PAL 11::11 l' 1/1\: "II . H 'lU .11 69. l Df.7 6b.Li 65.1. 63.8:l'AL.lEH 1;':.1/~: 72.8 71.11 70.0 68.6 67.3 66.0: PALIER LL :>/11 : ç;Li.773.8 72.4 71.0 (,9.6 68.2 66.9: FIN P,\L.13 7 /, .8 65.6 1973.) 7J ·9 7C), 5 69.1 67.8 66.5 

:PALl.I.::H 1:;.1/11: .~, . j,) 
 I~). e "1'1 • ') 7~.B '71 . II '/0.0:l't\Llli:.li 1:1.1/2: ." -;;;.8 68.6 6-;.3

'1 ~j • 3 73.8 72.3 70.9:P:\L11::H Ij.3111: .::., . )l) 69.5 68.2Tf.B '/t;, .2 7 11.7 7 j. i 71'.8 70. /1 69.1 20: r:-1N lJi\I .. 1'1 _'U I~) . 7 TI.2 75.7 7 11.2 7~.7 71 .3 70.0 

:1·1\I.II::H III 1/1,: ..! Ij. )u "( ') . '7 
 78.2 76.6 "/", . 1 Ti·7 7'" :>:1'ALlI.::H .lI, 1/2: .:.~q - .... 70.8

I~U. 7 7':).1 77.6 '/(" . 1 711. (,:l'ALIEH J4 :5/11: .!.~J, jU BI. 'f 80. l 73.1 71.778.5 TI.O1·' lN 1'''1\ l. . 1 'j ·)u 7':>.5 (LI.O 72.6 218~.7 cH. l 79.5 77.9 76. /1 7 11.9 73.5 

: PALI I.::H 15. 1/ 11 ; jU. :)0 Ùi.-; B~.U 
 80.4 'lb.8:~"ALIEH 15.1/~: .:\ , '1'1.3 75.8 7/~ . 3tlll .7 Uj.O 81.4 79.8; lJAL ll::H l~). j / Lj : j 1 ;SU t~~. 6 0 11.0 

78.2 76.7 75.2 
: FlN Pi\L. 16 ·i.~ 

82.3 80.7 7'J.1 77.6 76.1H6.6 tlii . <;.1 83·3 81.6 Bo.O '/8.5 77.0 

:1'J\LIJ.::,f( 10.1/11: j":.jU 
 b'l.6 85.':) 8 1+.2 82.6:1't\LIUH 16.1/2: :n Ho.~ '/9. LI 77.888.6 86.9 85.2 b].5: PA L 1 I.::H l 6 . j /11 : .i). jO b9.6 81.9 80.2 78.7e7.8 86.1 ell./I 8~.8 e1.1: FlN PAL.t7 79.6 23YI ~O.6 88.8 87.1 85.3 83.7 82.0 80·5 

: l'ALlER 17 .1/L,; :5/1.30 'J 1 .6 89.8 
 88.0 86,:> 8 11.6;PALIER 17.1/2: 'YS 82·9 81.390.7 88.9 87,2: '-'AL 1.1::H l 7 . '1/ 11 : 

92.5 85.5 H3.8 82.2j5.ju 9). ~) ,) l .7 
: FIN PAL.. 18 89.9 BU.l 86. LI 8 1'.7 83.1.:.H, ~)II . ~) 'J': , 7 90.8 H9. J. Ej7·3 85.6 84.0 

:"AL1I;i;R ,18.1/11: 
 :'u. :$U 'Ji. (, 91.1.\;l'AL1'::1-{ 18.1/:d: 'JU.O <38.2TI ') l, . t~ 92.,/ ')() . B9. 1. 

W~.5 8/1.8 
l'ALll.::H It). ~/I,: )'/ lU ~J ~~7 . Il t:J5.7\)') . ()

.·'1 N PA'., 19 "SU 93 ·7 'J 1 .b ')0.0 U8. :-) 86.6')(, . ~) ')1, . (~ ';)2.8 ') 1.0 8':).2 87.5 

; l'A L.1.I.::'{ I~J.l/lj: .Hi. )u 

:1,,\1...11.::1-\ 1'),1/2: ') \) ')1 .~) ';)0.1 
 88.3 
:1',\1.11.::1\ 1';),;//1; )'). )() ~2.8 91.0 89.2 

: FI,N l>AL . ..!Ù IIU 93.7 91.9 
 90.1 26

9 1t.6---------------------- 92.7 91.0 

http:1,,\1...11
http:l't\Llli:.li
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- 50 ln 


Piste de 400 m 

<J (n'utiliser que le prl'rnier couloir) t> 


00 00000 

Fig. -1. : Pis t e de!. 00 III é ta l 0 nnée t 0 us 1 e s SOm pourIa réa 1 i sa t ion 
dl~ l'épreuve indi.recte continue progressive maximale. 
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RESULTAT 
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Nous allons d' a.b:xD dress2r daY1S ce chapitre les tableaux récapi tu­

la:ifs des différents para~tre~ étudiés. Ensùite nous procéderons à la 

cŒlpaI'a.ison des valeurs de repos r:ot des variations dûes a-lX tests poLF 

eri'in conIléilLre laqÛêllê des 2 métrlodes d'évaluation de 

maxirœ.le d'oxygène est la mieux corrélée avec le 3 cm m. 

http:maxir�.le
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Sujets Age Poids TAille 
(an) (Kg) (m) 

1 

! 

, 1 1 25 67 l,ô 1 

1 2 2ô 67 ' 7p.,l JI"" 

3 24 62 1,74 

4 2ô 69 1.71 

5 26 53 1.71 

6 33 53 1,70 

7 32 63 1,73 

ô 28 53 1,ôO 

9 26 64 L72 

10 24 60 1.77 

1 1 25 64 1,75 

12 30 54 L6ô 

x = 27 

TABLEAU 1: CaractériStiques biométriques des sujets 



V 

2:; 

~-~,-----~" _.----~~-~.~-._---- ­

Sujets Fréquence cerdi6Que Nombre de poliers F. c6rdi 6Que V02 max 
eY'ent test réall sés 6près test ml/mn/Kg km/h 

1 


2 


3 


4 


5 


6 


7 


8 


9 


10 


11 


12 


52 


52 


64 


52 


48 


48 


50 


60 


64 


58 


54 


50 


-x -- 54.33 
a= 5.88 

14 3/4 

14 1/2 

13 3/4 

13 


14 1/4 


11 1/4 


12 3/4 


13 1/4 


12 1/4 


10 1/4 


11 1/4 


9 1/2 

130 72,6 21 


140 71.1 21 


170 69,1 20 

i 

1 


140 66,5 19 


140 70,8 21 


140 60,3 18 


180 65,6 19 


140 67,3 20 


180 63,8 19 


180 568 17
, 

180 60,3 18 


170 54,2 16 


- --
,-x-- 157.50 X-64.8- X-19 
\ 

0=21.10 0=5,14 

TABLEAU II : Comportement individuel de notre population cibbct: pendant 
l'épreuve progressive sur piste avec paliers de 2 minutes 
(LEGER-BOUCHER 1980)

) 

http:x--157.50
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Sujets Fréquence cerdieque F. cordi eque V02 mex 

1 
ovont test oprès test ml/mn/Kg 

l 48 136 130 
1 
r 

2 56 160 140 
1 

3 52 144 170 
1.

4 52 140 140 

15 50 172 140 

1 
6 56 164 140 

7 54 166 180 
1 

8 60 176 140 
1 

9 60 160 180 

1 
1 10 56 162 180 

1 1 1 52 136 180 

,'2 48 156 170 

i = 53,66 x= 156 
0' = 3,ô~ 0'= 1~,~~ 

TABLEAU III : Comportement individuel de nos sujets lors du test 
sur bicyclette ergométrique .La moyenne et la dispersion des résultats 

sont également représentés 
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Sujets Fréquence cardiaque 
avant test 

1 	 52 


2 52 

.. 


3 56 


4 	 52 


5 	 50 


,-" 
1:")6 	 ..) ... 

7 	 56 


8 	 64 


9 	 56 


10 	 64 


Il 	 60 


12 	 48 


Fréquence cardiaque 
après test 

172 


144 


170 


160 


166 


176 


180 


172 


168 


180 


164 


168 


x= 168,33 
0' = 10,23 

'ABLEAU IV : Comportement individuel et moyen. de nos sujets pendant le test 
:i.e 3 000 m 

Performances 

561· 

550
w 

551" 

571 " 

570· 

'580· 	 1 


1 

1 


586­

567­

552­

585~ 

585
k 

603­

-X=571.75 
0' :: 14,03 

http:X=571.75
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Sujets V02 max prédite 
à partir de la bicyclette 
(m1/rnn/Kg) 

t:5 2~)1 .J , ~ 

2 41,79 

'" j 54,83 

4 52,17 

5 
1 

47,16 

6 59,94 

7 42.85 

8 45,28 

9 43,75 

10 46.66 

11 57,81 

12 53.70 

-x= 50.09 
cr =6.43 

V02 nlax prédite 
à partir du test de 

LEGER-BOUCHER 
(ml/mn/Kg) 

72,6 

71,7 

69,1 

66.5 

70.8 

60.3 

65.6 

67,3 

63,8 

56,8 

60,3 

54.2 

x= 64.98 
cr = 5.14 

Peorformanceos 
réalisées au 
3000m 

561" 
.. 

550" 

551 ' 
-

571" 

570" 

580" 

586" 

5f7" 

552" 

585" 

585" 

603" 

-x= 571,75 
cr = 14,03 

TABLEAU V: récapitulatif des principales variables étudiées 
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( 

( 

( VariablE:é.:; 

( 
/
\ 

( 
( R~JJ-. cal 

( 
dL; -:::est sur st(:' ~. 

\ ~1jers de 2 	am 

( X ffi,S C·" 5,14 
( 

( 
( A;I'lf.. calculée 	à partir du 
( test sur bicyclette
( ergométrique
( 
( x = 49,7 6 6,43 
( 
( 
( 

PerfOrTIB!';-::''::5 al 3 OCD m 

X 571,7~ 6 14,03 

(1] et:~ 

r - O,2E 

nbre de degrés de libertè ~ 11 

seuil àe signification p = 01 et r 0735 

donc r = - 0,28 ,non sigrüficatif 

TPE.i..EAU VI 	 Corrélations entre les principales rréth::>des de mesures de HV1.A en 
considérant que la relation entre deux variables est linéaire, 
OJtrE le coéfficient de corréla:ion figurent successivement 
la moyenrJe et le sigma de chaque variable. 

~ JX)ur Luc Leger = 60, 84 
2Tau:>: de variance carmune = r x 10J 

) JX)ur bicyclette 7,84 

Donc 60,84 % des variations observées en Vo2 max cl1ez Luc Leger sont 
associées aux variations observÉEs au 3 000 m. Ta'1dis que 7,84 % 
seulement des \~iations observées en biqyclette'ergométrique sont 
associées aux variations observées au 3 000 m., 

SIGNES UTILISES X la moyenne 

6 11 écart type 

r coefficient de corrélation de Pearson 

Puissance maximalE: aérobi e 

V02 max 	 Consommation maY~muT. d 1 02. 
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ANALYSES ET DISCUSSIGlS DES RESULTATS 

La moyenne de la FMA (puissan:::::e M3.xirmle Aérobie) calculée à partir de 

l'épreU'Je progressive de course sur piste chez nos sujets est de 65.8 ml 

d'02 ~in-1.kg-1 (Tableau II). Cette valeur situe notre échantillon nette­

ment au dessus de celle des sédentaires qui est comprise entre 45ml 02 et 

50 ml d'02 (Hettinger et Coll, 1962, Flandrois et Coll 1962. Astrand 1956, 

Fall et Pirnay 1989). 

La valeur de 65,8 ml d'02 est atteinte pour une vitesse de course 

moyenne ou vitesse rraxirmle aérobie de 19 km/ho Ce qui nous pennet de dire 

que l'intensité est élevée. 

Perdant ce temps la fréquence cardiaque rroyenne correspondante. im­

médiatement après le test est de 156 pulsations par minute. Cette valeur 

est netterœnt inférieure à celle des sujets sédentaires ; ceci s'explique 

par le fait que nous avons affaire à des sujets relativement bien entraînés. 

Le tableau III rassenble les valeurs moyenT"Jes calculées à partir du 

test sur bicyclette ergométrique. Elles sont sensiblerœnt égales à 50 ml ~'02 

mn-1 .kg-1 pour la AVlA et 156 batterœnts par mir1Ùte pour la fréquence cardia­

que après test. 

La moyenne de 50 ml d'02 situe notre écha'îtillon à la limite supérieu­

re de la valeur des sportifs peu entraînés ou non confirmés. 

Le tableau DI illustre la perfomance moyenne de notre gl'oupe expéri­

mental au test de 3 (XX) m, celle-ci est sensiblement égale à 9'2811 

(571" + - 14,03). Ce temps situe notre échantillon au niveau des meilleurs 

athlètes sénégalais spéCialistes de demi-fond et fond. Mais ces résultats 

restent quand même moyens sur le plan continental et faibles sur le plan 



interretior6l. Quarlt à la fréquence cardiaque moyenne calculée irrrrédiaterrent 


après la coorse elle se situe autoor de 168,33 pulsations (+- 10,23). 


Cette valeur moyerme de fréquence cardiaque est très proche de celle calcu­


lée chez des sujets moyens s'exerçant au seuil anaérobie. 


Donc CE resJltat situe le degré d'entraînement de notre échantillon un peu 


a..; aessJS des SLljEts st'dEntaires nais nettement en dessous des athlètes 


d'E:Gur-arlce type qui ITI'-~intiennent sans déséqUilibre une intensité d'exercice 


correspordant à 00 % d:J rraximum (Williams et Coll, 1967 ; Ekblom 1970 ; 


Pima:! et Coll 1971). 


la tableau V canpal'e les detlx rœthodes d'évaluation de puissance maxi­

IIBle aérobie (INA.). Nous c;onstatons que les valeurs de V02 max obterues à 

partir du test de laboratoire sur bi~clettE ergométrique sont très faible­

ment correlées avec les performances de 3 000 m. En effet, le faible coeffi ­

cient de corrélatirn négatif nous incite à dire que ce test est à écarter 

carme épreuve d'évaluation ou carme épreuve de contrôle de l' évalœtion de 

l'entraînement chez des coureurs de demi-fond et fond. 

Par contre les résultats individuels de PMA obtenus à partir du test 

progressif de course sur piste avec paliers de deux minutes (Leger-Boucher 

1980) sont négativement bien corrélés avec les performances du 3 000 m 

r =-0,78. Ce résultat confirrœ notre hypothèse de départ selon laquelle ce 

dernier test d'aptitude physique est le plus indiqué chez les athlètes de 

demi-fond d'une rranière générale et plus spécialement cnez le coureur de 

3 000 m. 

--', 
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PESLJi1E Er CDNCWSIœ 

L'évalœtion de la ccnsonrnation rraxirnulT; d'oxygène perrœt d'apprécier 

l 'apti tude phySiquE en géilÉè'al et de rranière beaJcoup pi.us spécifique la qœ­

lité emurance. LE V02 rr.ax ou Ho'jJ~ est défir.ie carme le çlus grand débit d'éner 

gie que l 'organisne peu: proouire au dépem cid métaooliS:-Je aérobie ffiù.sculaire. 

Il existe différentes rnétho::ies d'évaluatio:--..JE:: cette ~:able (Cooper 1968, 

Astrand 1952, Astrand R Hyrr.ing 1954, PiITEy 2.96é, Leger 1980). 

Le rut de mtre travail a été d'étu:iier :jeux rnétho::ies imirectes 

d'appréciatioo de la FNt.. : le test d' Astrand t...:ilisant carme ergonétre une 

bicyclette de Monark, et l'épreuve indirecte progressive et rraxirrale de course 

sur piste avec paliers de deux minutes. 

Notre éd1antillon a été carposé de douze athlè~es milité.ires choisis 

au hasard parmi les rangs de l'ASFA. Leur niveau d'entra!nerrent est relative­

ment tx:m et leur permet de çarticiper rég...llièrenent à des caTJpéti tions 

nationales et continentales. 

Les valeurs moyennes de HY'iA que nous avons calculées pour cr-~que mé­

tho::ie d'évaluation sont différentes en valeur absolue. Elles sont de 65,8 

rrù 02 mn-1 .kg-1 (-1-5,14) pour le test de Leger et sensiblement de 50 rrù 02 

mn-1.kg-1 pour l'épreuve d'Astrand. 

Par contre nous n'avions pas trouvé de différence au niveau de la 

fréquence cardiaque après effort pour les deux tests (tableau II et III). 

Eh effet cette variable est encore utilisée pour préciser la tolérance à 

l'effort. 

Pour notre échantillon, nous ne sarmes pas surpris de voir UDe bra­

dycardie relative après effort. Ceci témoigne d'un entraînement .quantitatif. 

http:d�fir.ie
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Ces atrllètes s' exercer,t 5 8. 6 fois par semaine s,.lival'1t les enjeux des "mee­

tings" à ra:;'son de deux œures dl entraînanent p:tr ~~e. 

Le::: cœfficient::: dE: correlation qUE: nous avons trouvés entre les va­

leurs individUE:11e::: dE: V02 max et le::: perfornances ir:d..: viduelles du test de 

3 CXYJ !T: corifirment potre hypothèse de départ. LI épreuve progressive rraximale 

et indirecte dE:: CG~SE: SJ!"' piste est mieux adaptéE: rux attüètes de dEmi-fond 

t:xJme correlation œ.e;ative Cr;. -0,78) entre ladite épreuve et le 3 (XX) m, 

tauiis que cette correlatio:i rest très faible pour le test dl Astran::i. 
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